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2 LE CONTEUR VAUDOIS

gare depuis la ville ou vice-versa; par la surface du

sol, par la profondeur, c'est-à-dire par tunnel, ou par
l'air atmosphérique. Le chemin par la surface du sol a

un grand inconvénient, celui d'être fort cher, de couper,

morceler et abîmer de magnifiques campagnes et
des terrains d'une grande valeur. Le chemin aérien, au

moyen de ballons fixés à des câbles, aurait son avantage,

mais il projetterait une ombre bien grande sur
les pampres qui mûrissent sur ces coteaux, et cela
coûterait sans doute de grosses indemnités! Pour toutes

ces raisons, je préférerais un tunnel.

Cinquième ingénieur. Vous m'avez volé mon idée.

Cependant je suis sûr que vous pensez au tunnel qui
aboutirait à l'ancienne posle; celui-là je le repousse;
il serait trop en pente, et offrirait trop peu d'espace
à l'entrée el à la sortie. Je préférerais beaucoup un
tunnel horizontal qui aboutirait, selon mes calculs, à

50 pieds plus bas que le lit du Flon, au cciilre réel de

la ville, aux environs de la place du Pont. De là, quelques

escaliers seulement rendraient hommes el bagages,

sans la moindre fatigue, au milieu de la ville. Cela

forcerait l'autorité à faire enfin quelques frais pour
l'embellissement de ces quartiers industriels si intéressants

et si déshérités jusqu'ici.
Sixième ingénieur. Mes chers collègues, il y a du bon

dans toutes vos idées, mais elles sont exagérées.
Permettez-moi de vous proposer un lracé unique, qui ne

sera, il est vrai, ni plat ni direct; peut-être même qu'on
n'y passera pas beaucoup; du moins aussi longtemps
qu'on n'aura pas démoli l'ancienne posle, le Casino et
l'église de St-François, ce qui doit arriver une fois. Ce

tracé passerait en diagonale par le cour de Beau Séjour
et donnerait à cette magnifique propriété sa véritable
valeur ; de là il se dirigerait par de forts remblais et en

coupant deux fois la descente pavée, sur la gare. Je crois

que c'est le tracé.de l'avenir, parce qu'il tient le juste
milieu entre vos opinions.

Septième ingénieur. Messieurs, puisque c'est
maintenant à mon lotir, permettez-moi de résumer vos
opinions en ma qualité de président. Le tracé aérien

pourra toujours se faire : les ballons se gonflent avec
du gaz à éclairage, cela dépendra uniquement des

conditions que voudra bien faire la sociélé du gaz. Les

tracés souterrains méritent d'être étudiés et obtiendront
peut-être une fois Ia préférence. Cependant, vu
l'obscurité qui y régnera ils n'excluront pas l'es autres
roules. Les routes actuelles ont des défauts, mais on ne

peul pas les supprimer, elles resteront, donc. Tâchons
d'en construire de nouvelles qui s'éloignent autant que
possible des anciennes et qui deviennent en quelque
sorte les boulevards el les artères d'une ville nouvelle.
Je suis pour un tracé par Clos-Java; niais comme la

population du Maupas criera certainement que c'est trop
éloigné, il mc semble indispensable, alin de préparer
un tracé à l'occident, qui relie ces quarliers avec la

gare, de commencer par bâtir Monlbenon : et j'en fais
la proposition formelle.

A la votalion, il fut convenu qu'on ferait de
nouvelles éludes avant de prendre un parti définitif.
Cependant, et afin de faciliter les projels üllérieurs, il fut
décidé à l'unanimité que l'on conseillerait de bâtir
Montbenon

Et voilà pourquoi l'on veut à tout prix acheter Riant-
Site!

Délassement hygiénique.
En lisant dans un journal le projet de transformer

en promenade'et jardin d'hiver les arcades du Grand
Pont, et la mordante satire qui en a été faite par le

plus malin des correspondants du Conteur, il m'est venu
une idée dont la réalisation est des plus facile et dont
le résultat serait bien meilleur pour la santé qu'une
simple promenade. Bien que Ia promenade ait son utilité

et qu'elle soit recommandée à tontes les personnes
qui mènent une vie sédentaire, il est reconnu qu'elle
n'exerce pas nos membres d'une manière suffisante.

Pour remédier à ce défaut d'exercice, on a conseillé
la gymnastique de chambre, et l'on a publié sur ce
sujet un excellent ouvrage. Mais ces exercices gym-
nastiques sont en général faits avec trop peu de régularité

et bientôt abandonnés; ils conviennent plutôt à

des gens maladifs qu'à des gens en santé. Il faut, pour
donner de la vie à ces exercices, des séances régulières,
il faut un peu de stimulant, un peu d'émulation; en
un mot il faut que ces exercices, adaptés à l'âge et au
sexe, soient faits en société.

Réunissez-vous par groupes de dix à quinze personnes,

adressez-vous à M. Villard, au(Valentin, lequel a
fait construire, on dirait exprès pour vous, une grande
et belle salle, munie de tout ce qu'il faut pour faire des

exercices gymnastiques. Essayez, comme nous l'avons
fait, el, j'en suis sûr, vous aurez lieu de vous en
féliciter.

Dans le premier acte, les exercices préliminaires
propres à donner l'entrain nécessaire sont faits au
son de la musique, ce qui ne tarde pas à amener le rire
sur loulcs les physionomies. — Impossible au

pédagogue le mieux cuirassé de se retenir. Aussi tout le
monde rit, c'est décidé, et les bons mots pieu vent à

l'env`i. N'allez pas vous fâcher, prenez-les du bon côté.
Il y a plus là que l'exercice si salutaire des bras el des

jambes, il y a aussi une cerlaine gymnastique du
caractère.

Si nous avions le temps, nous pourrions bien vous
citer une cinquantaine de classes de personnes à qui
la gymnastique serait bonne, nous en parlerons dans

un prochain numéro. S. B.

Ma bourse.

(Air: Dans un grenier, qu'on est bien à vingt ans.J

Oh! ce malin, je m'éveillai bien triste!
Est-on joyeux quand on n'a plus un sou?
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